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La sainte Trinité ? On nous avait appris au catéchisme que c'était un grand mystère ;
effectivement. Et Jésus a beau nous promettre que l'Esprit quand il viendra, l'Esprit de vérité, il
nous conduira dans la vérité tout entière, nous sommes bien désarmés devant ce mystère, et
encore plus votre serviteur, qui a la lourde charge de vous instruire là-dessus. Une fois de plus
revenons à la  Parole  de Dieu,  à  partir  de laquelle  des théologiens ont pu aboutir  à cette
étrange notion d'un Dieu , un seul Dieu en 3 personnes.

Avez-vous remarqué dans le première lecture, le livre des Proverbes, qui raconte de
façon très imagée la création de l'univers,  que ce Dieu qui, loin de vivre isolé, replié sur lui-
même et sa splendeur, n'est pas seul, puisqu'à ses côtés se trouve la sagesse, personnifiée, et
active dans la création ?  Le Nouveau Testament y a vu la figure de Jésus. Oui nous sommes
en présence d'un Dieu de relation, qui trouve ses délices avec les fils des hommes. Cela a
inspiré l'auteur du psaume 8 , qui découvre par là que lui même est une merveille, puisque
créé à l'image de Dieu et à sa ressemblance.

Et  saint  Paul  ne  dit  pas  autre  chose,  dans  sa  lettre  aux  Romains :  le  mystère  de
l'homme, le mystère de son existence, marquée par bien des détresses, prend sens dans ce
Dieu qui s'est fait connaître par Jésus, son fils, et par son Esprit qui continue d'agir en nous, et
suscite cette espérance , qui ne déçoit pas. 

Enfin  l'évangile  nous  promet  d'accéder  à  la  vérité.  De  nos  jours  la  vérité,  la
transparence font l'objet d'une quête très vive : « on se dit tout », disent les jeunes qui se
préparent au mariage ; sans parler des émissions de télévision qui prétendent nous mettre
face à la vérité de la vie. Or la vérité, c'est peut-être plus fondamental que cela, et qui peut se
traduire par ces questions du genre : « où me mènent la vie, les événements ? Quelle est la
vérité pour ces enfants qui ne connaîtront que la guerre, la famine, les camps de réfugiés ?
Quelle  est  la  vérité  pour  cette  personne qui  semble  avoir  tout  pour  être  heureuse et  qui
sombre dans la dépression ? Quelle est la vérité pour ce couple qui se déchire , pour cette
famille sans travail ? Quelle est la vérité pour notre société dominée par des images de succès
facile ou de gloire éphémère ? » La réponse, elle n'est pas simple ; et c'était bien la question
qui  taraudait  les  apôtres :  après  avoir  tout  quitté  pour  suivre  Jésus,  les  voilà  dans  une
impasse. C'est l'heure de vérité pour eux. Et c'est pourquoi Jésus va leur répondre : « L'Esprit
vous guidera vers la vérité tout entière. », non pas qu'ils deviendront de grands savants, mais
plutôt  qu'ils  découvriront  au fur  et  à  mesure de leur  existence que Quelqu'un les  guide :
allusion à la traversée du désert où le peuple hébreu était guidé par le nuée de Dieu. C'est
donc l'expérience d'un Dieu qui fait  avancer, qui fait  sortir  des impasses, qui empêche de
s'enfermer dans des a priori, des démissions, et qui engage à prendre la route du service. 

Alors, la Trinité ? Ne serait-ce pas l'identité d'un Dieu qui ne se laisse pas enfermer dans
une définition, un Dieu qui n'est pas solitaire, immuable, insensible à la vie de ses créatures ?
Puisqu'il est un Dieu de relation, Il ne peut se réduire à une seule personne. On n'aura jamais
fini de le connaître ; et c'est tant mieux ! Cela évite tout risque de fondamentalisme. 
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